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Un jour, un sondage

OUI  NON Sans opinion

Oui : 
42,86%

Non : 
53,99%

Sans opinion :
3,15%

Pensez-vous que
les autorités font
le nécessaire
pour faciliter la
vie quotidienne
des handicapés ?

Résultat sondage

Pensez-vous que la mobilisation anti-gaz  de schiste finira
par faire reculer le gouvernement sur cette question ?

  Soirperiscoop@yahoo.fr
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Une journée particulière«L’Histoire jugera Saïd
Bouteflika, conseiller spécial et
frère du Président Bouteflika, s’il
n’intervient pas pour mettre un
terme à cette dérive. Car au vu de
sa fonction de conseiller et frère
du président de la République, il
sait au nom de qui agissent cer-
tains…», tempête très certaine-
ment à raison Louisa Hanoune.
Ce qui est intrigant dans cette
affaire, c’est d’interpeller à la fois
le conseiller du Président et le
frère. Mille fois oui ! Si Saïd
Bouteflika est conseiller, alors,
oui, il y a une raison objective de
l’interpeller sur la conduite des
affaires publiques. Mais pourquoi
interpeller le frère ? On imagine-
rait le frère d’Obama interpellé,
celui de Poutine ou la nièce
d’Angela Merkel pour une situa-
tion survenue aux Etats-Unis, en
Russie ou en Allemagne ? Même
au temps de Fidel, alors que son
frère Raoul avait un poste straté-
gique dans l’appareil d’Etat, cha-
cun des frères était à sa place et
personne n’aurait songé à inter-
peller l’un parce qu’il est le frère
de l’autre. En s’adressant au frère
aussi, en plus du conseiller,
Louisa Hanoune veut certaine-
ment mettre le doigt sur la cruelle
réalité innomée de l’Algérie.

A. T.
arrisetouffan@yahoo.arrisetouffan@yahoo.frfr

DIGOUTAGE
Si ce n’est toi,
c’est donc ton

frère ?

Par Arris TouffanPar Arris Touffan

«Taxi Diali»
Un jeune informaticien, en l’occurrence M. Hallam Mohamed-

Amine, natif de Sidi-Bel-Abbès et installé actuellement à Londres,
vient de développer une application informatique qu’il a dénommée
«Taxi-Diali».

Cette application développée à l’intention des usagers du trans-
port pour localiser et réserver un taxi qui sera signalé dans la zone
la plus proche de ces derniers fonctionne sous système Androïd.
Téléchargée gratuitement à partir du Web, cette application sur le
portable permettra à la personne à la recherche d’un taxi de repérer
des taxis libres dans la zone où elle se trouve. L’usager choisira le
taxi qui lui convient puisque toutes les coordonnées s’afficheront
sur l’écran de son portable. Ainsi, il prendra contact via cette appli-
cation et validera sa demande sur le taxi de son choix.
Le conducteur, lui, identifiera l’endroit où se trouve
l’appelant grâce à la géolocalisation intégrée dans
l’application. Pour pouvoir utiliser cette application,
il faut ouvrir Google Play ou Play Store sur le por-
table, taper Taxi Diali pour la télécharger et l’instal-
ler. Ce développement de ce jeune informaticien déve-
loppeur en génie logiciel, âgé d’à peine 30 ans, vient à
point  nommé alléger les contraintes des usagers
notamment dans les grandes agglomérations où le
déplacement est loin d’être une partie de plaisir.

Armes redoutables
en vente libre

Des tasers (arme qui per-
met de neutraliser des indivi-
dus grâce à une forte
décharge électrique) sont en
vente libre sur des sites
internet algérois. C’est ainsi
que pour 7000 DA, il est pos-
sible d’acquérir cette redou-
table arme prohibée. Le ven-

deur, joint au
téléphone, pré-
cise même qu’il
s’agit d’une
arme qui pro-
duit 10 000 kv
similaire à celle
utilisée par la

police. 

Au ministère de l’Habitat, la journée du 8 Mars dernier a fait des mécon-
tentes au sein de ce secteur.
En effet, les hauts cadres femmes ont été conviées à un déjeuner à

Djenane-El-Mithak et ont reçu un joli parfum. Le reste n’a eu droit qu’à un
repas à la cantine du ministère avec un «cadeau quelconque», comme com-
menté par ces dernières.

Handicapés
en difficulté
Le ministère de la

Solidarité nationale a orga-
nisé, hier, des festivités à
Riadh-El-Feth à l’occasion
de la Journée nationale du
handicapé. Seulement, les
personnes handicapées
qui voulaient y assister ont
rencontré des difficultés
pour accéder à la salle Ibn

Zeydoun au
1er étage,
vu que
l’ascen-
s e u r

était en
panne.


